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1 - RAPPORT SEMESTRIEL D'ACTIVITÉ 2013 
 
 
Lagardère est un groupe 100 % média comptant parmi les leaders mondiaux de ce secteur. Il 
est implanté dans une trentaine de pays et se structure autour de quatre branches d’activités 
distinctes et complémentaires : 
 

- Lagardère Publishing : Livre et e-Publishing ; 
- Lagardère Active : Presse,  Audiovisuel (Radio, Télévision, Production audiovisuelle), 

Numérique et Régie publicitaire ; 
- Lagardère Services : Travel Retail et Distribution ; 
- Lagardère Unlimited : Sport et Entertainment. 

 
°   ° 

° 
 

 
1.1 ÉVÉNEMENTS IMPORTANTS SURVENUS DURANT LE PREMIER 
 SEMESTRE 2013  
 
Le lien, lorsqu’il existe ou lorsqu’il est significatif, entre ces événements et leur incidence sur les 
comptes est présenté soit dans le paragraphe 1.3, soit en note 2 de l’annexe aux comptes 
consolidés. 
 
 
1.1.1 Lagardère assigne en justice Vivendi et Groupe Canal+ afin d’obtenir la 

restitution de 1,6 milliard d’euros de trésorerie au profit de Canal+ 

France  

 
Le 12 février 2013, Lagardère, en sa qualité d’actionnaire de Canal+ France (20%), a assigné 
Vivendi et Groupe Canal+ (ci-après : « le groupe Vivendi ») à comparaître devant le tribunal de 
commerce de Paris afin d’obtenir que le groupe Vivendi restitue à Canal+ France sa trésorerie, 
laquelle atteignait près de 1,6 milliard d’euros au 30 novembre 2012.  
 
Ce litige est décrit plus en détail dans la note 20 de l'annexe aux comptes consolidés au  
30 juin 2013. 
 
 
1.1.2 Cession par Lagardère de sa participation dans EADS N.V.  
 
Le 2 avril 2013, lors de la prise d’effet de la nouvelle gouvernance d’EADS mentionnée au 
paragraphe 5.2.2.1 A3/ du Document de référence déposé auprès de l’AMF le 5 avril 2013, la 
société Lagardère est devenue seule actionnaire de la société Sogeade SCA, conformément à 
l’accord signé le 5 décembre 2012. Cette opération a été réalisée par le biais d’un rachat par 
Sogeade SCA de ses propres actions détenues par Sogepa et représentant environ 66,67 % du 
capital de Sogeade SCA, suivi d’une annulation desdites actions. Sogeade SCA a 
concomitamment cédé à Sogepa un nombre d’actions EADS correspondant par transparence à 
la participation que Sogepa détenait jusqu’alors dans Sogeade SCA. 
 
Le 8 avril 2013, Lagardère a initié, via Sogeade SCA, une opération de cession par voie de 
placements privés auprès d’investisseurs qualifiés avec constitution accélérée d’un carnet 
d’ordre portant sur la participation de 7,4 % d’EADS dont Sogeade SCA était restée 
propriétaire.  
 
Le 12 avril 2013, Lagardère a finalisé, dans le cadre de cette opération de marché, la cession 
par Sogeade SCA de la totalité de sa participation pour un montant total de 2 283 millions 
d’euros. EADS a participé à cet achat pour un montant de 500 millions d’euros, au prix du livre 
d’ordres (soit 37,36 euros par action). 
 
Sogeade SCA a été absorbée par Lagardère SCA le 16 mai 2013. 
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1.1.3 Cession par le groupe Lagardère de sa participation de 25 % dans le 

Groupe Amaury moyennant 91,4 M€ 
 
Le 23 mai 2013, le groupe Lagardère a cédé sa participation de près de 25 % dans la société 
Les Éditions P. Amaury, holding du groupe de médias et d’organisation d’événements sportifs 
Amaury, pour un prix total de 91,4 millions d’euros.  
 
Cette cession s’est effectuée au travers d’une réduction du capital de la société Les Éditions  
P. Amaury qui a procédé au rachat de ses propres actions auprès du groupe Lagardère. 
 
 
1.1.4 Versement d’un acompte sur dividende 
 
Lagardère SCA a versé un acompte sur dividende de neuf euros par action (soit un montant 
total de 1 151 M€) détaché de l’action le 28 mai et mis en paiement le 31 mai 2013.  
 
Cet acompte correspond à la partie exceptionnelle du dividende qui sera soumis à l’approbation 
de l’Assemblée Générale qui se tiendra en 2014 au titre de l’exercice 2013.  
 
Conformément aux dispositions légales, ce versement est intervenu sur la base de comptes 
sociaux intermédiaires de Lagardère SCA qui ont été auparavant arrêtés à cet effet par la 
Gérance et qui ont pris en compte la plus-value de cession des titres EADS.  
 
 
1.1.5 Rachat partiel de l’obligation à échéance octobre 2014 
 
Le groupe Lagardère a annoncé le 31 mai 2013 avoir procédé à une opération de rachat partiel 
de l'obligation venant à échéance en octobre 2014. Un total de 215 millions d'euros a été 
apporté à l'offre faite aux porteurs. Compte tenu d’un rachat de gré à gré de 3 M€ réalisé en 
janvier 2013, cette opération porte à 218 M€ le total racheté sur le premier semestre 2013, qui 
viendra réduire d’autant le remboursement à échéance 2014 qui s’établit dorénavant à 657 M€.  
 
Comme annoncé, le Groupe a ainsi consacré une partie du produit de la cession de sa 
participation dans EADS à la réduction de son endettement, cette opération de rachat partiel lui 
permettant également d'améliorer son profil de liquidité. 
 
1.2 PRINCIPAUX RISQUES ET PRINCIPALES INCERTITUDES POUR LES 
 SIX MOIS RESTANT DE L’EXERCICE 
 
Ces éléments sont globalement décrits dans le chapitre 3 intitulé « Facteurs de risques » du 
Document de référence comprenant les comptes de l’exercice 2012 déposé auprès de l’AMF le 
5 avril 2013. 
 
Pour ce qui concerne les litiges ayant connu des évolutions notables depuis les faits relatés 
dans le Document de référence, il convient de se référer, en particulier, à la note 20 de l'annexe 
aux comptes consolidés au 30 juin 2013. 
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1.3 COMMENTAIRES SUR LES COMPTES CONSOLIDES AU 30/06/2013 
 
 
Les principales activités du groupe Lagardère sont exercées au sein de son pôle Media qui 
comprend les divisions Lagardère Publishing, Lagardère Active, Lagardère Services et 
Lagardère Unlimited. 

A cet ensemble, viennent se rajouter d’une part la participation de 20% détenue dans Canal+ 
France, d’autre part les « autres activités » qui sont celles non directement rattachables aux 
entités opérationnelles du pôle Media. 

Les principales variations de périmètre intervenues sur le premier semestre 2013 sont décrites 
en note 2 de l’annexe aux comptes consolidés. 

 

1.3.1 Compte de résultat 

 

 Compte de résultat 

 

 30.06.13 30.06.12 31.12.12 

Chiffre d’affaires 
 

                           3 406 3 389 7 370 

Résultat opérationnel courant des sociétés intégrées (*) 
 

                               105 106 339 

Résultat des sociétés mises en équivalence (**) 

 
                                  (2) 45 105 

Éléments non récurrents / non opérationnels 
 

                          1 489 (39) (216) 

Résultat avant charges financières et impôts 
 

                          1 592 112 228 

Charges financières nettes 

 
                                (55) (40) (82) 

Charges d'impôts 

 
                                (46) (24) (40) 

Résultat net consolidé                          1 491 48 106 

Dont part attribuable aux : 
         - Propriétaires de la société mère du Groupe 

        - Intérêts minoritaires 

   

 

 

                          1 483 

                                  8 

 

36 

12 

 

89 

17 

 (*) Le résultat opérationnel courant des sociétés intégrées est défini comme la différence entre le résultat avant 

charges financières et impôts et les éléments suivants du compte de résultat : 

• Contribution des sociétés mises en équivalence 

• Plus ou moins-values de cession d'actifs 

• Pertes de valeur sur écarts d'acquisition, immobilisations corporelles et incorporelles 

• Charges de restructuration 

• Eléments liés aux regroupements d'entreprises 

-  Frais liés aux acquisitions 

-  Profits et pertes découlant des ajustements de prix d'acquisition 

-  Amortissement des actifs incorporels liés aux acquisitions 

(**) Avant pertes de valeur  
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Le premier semestre 2013 confirme la capacité de résilience du groupe Lagardère, qui affiche 
une activité restée stable à données comparables, avec un chiffre d’affaires s’élevant à  
3 406 M€. Les belles performances de la Littérature, de la Production audiovisuelle et du Duty 
free ont permis de compenser un environnement demeuré difficile en Europe et l’accélération 
du déclin des produits de l'écrit. 

L’écart entre les données comparables et brutes intègre un effet de périmètre positif de +40 M€, 
lié pour l’essentiel aux acquisitions réalisées par Lagardère Services et Lagardère Active en 
2012 (notamment Aéroport de Rome, LeGuide.com et BilletRéduc), en partie compensées par 
la sortie de l’OLF (distribution de livres en Suisse) et l’incidence du passage en contrat de 
commission d’un contrat téléphonie en Hongrie (sans effet sur le résultat). Les variations de 
change (calculées en taux moyen pour la période) ont quant à elles un impact négatif de -24 M€ 
(principalement chez Lagardère Publishing, en raison de la dépréciation de la livre sterling et du 
yen vis-à-vis de l’euro). 

 
L'activité de Lagardère Publishing affiche une progression de +3,1% à données comparables, 
pour s’établir à 917 M€, grâce à de très belles performances en Littérature, tant en France 
qu’aux Etats-Unis. 
Les ventes de livres numériques continuent leur progression, et pèsent désormais pour 11,4% 
du chiffre d’affaires de la branche, contre 8,4% au premier semestre 2012. Ce succès des 
ventes de livres numériques demeure concentré dans les pays anglo-saxons, au Royaume-Uni 
où le chiffre d’affaires des e-books atteint 31% du chiffre d’affaires « adult trade » (contre 22% 
pour la même période l’an dernier), ainsi qu’aux Etats-Unis où le numérique représente 
désormais 34% des ventes (contre 27% à fin juin 2012). 
En France, l’activité progresse grâce aux très belles performances de la Littérature générale, 
qui bénéficie de la publication des deux derniers tomes du roman d’E.L. James, mais également 
du nouveau roman de Dan Brown, Inferno ; ces succès profitent également aux activités de 
Distribution. Ces performances se trouvent atténuées par un repli de l’Illustré (qui pâtit d’un effet 
de comparaison défavorable après un très bon premier semestre 2012) et de l’Education (qui 
ne bénéficie pas cette année de réformes pour le secondaire). 
Aux Etats-Unis, l’activité est également en croissance, portée par un catalogue de nouveautés 
fourni et soutenu par une forte actualité cinématographique, avec les films tirés de romans 
édités par le Groupe, comme Safe Haven de Nicholas Sparks et Beautiful Creatures de  
K. Garcia et M. Stohl. 
Malgré de bons succès commerciaux, le chiffre d’affaires au Royaume-Uni est en très léger 
repli, du fait de conditions de marché toujours difficiles à l’international (en Australie et Nouvelle-
Zélande). 
L’Espagne, toujours affectée par la crise économique et ne bénéficiant pas de réformes 
scolaires cette année, voit son activité décroître. 
À noter, enfin, une très belle performance dans les activités de Fascicules, avec de bons 
succès éditoriaux au Royaume-Uni et en Russie. 
 
L’activité de Lagardère Active est fortement impactée, à fin juin, par les variations de son 
périmètre (effet positif de +20 M€), liées notamment aux acquisitions LeGuide.com et 
BilletReduc.com réalisées au second semestre 2012. A données comparables, le chiffre 
d’affaires est en très légère croissance, à +0,3%, et s’établit à 471 M€. 
Comme attendu, la production audiovisuelle est en très forte hausse sur ce premier semestre 
(+43%), avec d’importantes livraisons tant sur les programmes de stock (Clem, L’Odyssée, 
Borgia 2, Jo, …) que de flux (Si près de chez vous). Une telle performance n’est cependant pas 
à extrapoler pour l’ensemble de l’année. Les activités de Chaînes TV sont également en 
progression (+5%), avec de bonnes performances à l’international. 
En revanche, Lagardère Active souffre d'un marché publicitaire en repli : son chiffre d'affaires 
publicitaire a décru de -6%, baisse particulièrement marquée pour les magazines (-9%). La 
radio en revanche, et en particulier Europe 1 qui affiche de belles performances en ce début 
d’année, confirme son statut de média défensif. 
Sur ce semestre, la branche pâtit par ailleurs de la poursuite de l’érosion de la diffusion des 
magazines, en contraction sensible de -7,6%, affectée par une baisse de la consommation et 
les perturbations intervenues dans la distribution en kiosques. 
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Le chiffre d’affaires de Lagardère Services s’établit à 1 814 M€ au 30 juin 2013, en léger retrait 
de -0,4% en données brutes et de -0,8% à données comparables. L’activité sur le premier 
semestre bénéficie toujours de la dynamique du Travel Retail, en progression de +2% en 
données comparables. La croissance est particulièrement marquée chez Aelia, qui progresse 
de près de 3%, ainsi qu’en Europe centrale (+12% en Roumanie, +4% en Pologne). La zone 
Asie-Pacifique, grâce au développement du réseau, affiche une forte progression de +6%, dont 
+25% en Asie. 
La Distribution est en repli de -4,5% en données comparables, du fait de l'érosion accrue du 
marché des produits imprimés – presse et livres. 

Le chiffre d'affaires de Lagardère Unlimited, qui s’établit à 204 M€, est en baisse de -4,6% en 
données brutes et de -7,1% à données comparables, l’écart s’expliquant essentiellement par un 
effet de périmètre positif (+6 M€) lié aux acquisitions réalisées en 2012, SMAM en Australie 
(conseil en marketing sportif) et Zaechel en Allemagne (hospitalité). 
La baisse en chiffre d’affaires est concentrée chez World Sport Group, et essentiellement liée à 
deux éléments : la non-occurrence en 2013 des matches de qualification pour les Jeux 
Olympiques, ainsi que le passage du contrat AFC (Asian Football Cup) en contrat de 
commission (versus buy-out précédemment), ce qui réduit le montant de chiffre d’affaire 
comptabilisé, sans impact sur la marge brute. 
Sportfive, en revanche, connaît un bon premier semestre grâce à l’effet calendaire lié à 
l’occurrence des matches de qualification (fédérations européennes) pour la Coupe du monde 
de football 2014, de bonnes performances sur la Coupe d’Afrique des Nations, et une forte 
progression des activités de marketing des clubs de football en Allemagne (notamment 
Borussia Dortmund et Bayer Leverkusen). 
 

Le résultat opérationnel courant des sociétés intégrées du pôle Media s’établit à +138 M€, en 
progression de +26 M€ par rapport à celui du 30 juin 2012 (+112 M€). Son évolution par activité 
s’analyse de la façon suivante : 
 

• Le résultat de Lagardère Publishing s’établit à +71 M€, en progression de +14 M€ par 
rapport au 30 juin 2012. Cette croissance résulte des très belles performances en 
littérature générale, tirées par les best-sellers, tant en France qu’aux Etats-Unis, et de 
la bonne tenue des activités de Fascicules au Royaume-Uni et en Russie. 

• Le résultat de Lagardère Active progresse de +2 M€ pour s'établir à +33 M€ au  
30 juin 2013. Le recul du chiffre d’affaires publicitaire et des revenus de diffusion, décrit 
plus haut, est en effet compensé, sur le semestre, par l’apport en résultat des récentes 
acquisitions numériques, les performances accrues sur la télévision, et l’effet de la 
poursuite des plans d’économies. 

• Le résultat de Lagardère Services ressort à +29 M€, en baisse de -8 M€ par rapport au 
premier semestre 2012. Cette évolution s’explique par le déclin des résultats de la 
distribution - reflet de la baisse d’activité décrite précédemment - qui se trouve 
cependant atténué par un strict contrôle des coûts. Le profit des activités de Travel 
retail est quant à lui en très léger repli en raison de la décroissance des ventes de 
presse chez Relay, et ce malgré une évolution du mix produit vers des produits à plus 
forte marge. 

• Le résultat de Lagardère Unlimited s’établit à +5 M€, contre une perte de -13 M€ au  
30 juin 2012. Le résultat du premier semestre 2012 intégrait une dotation pour risque 
sur le contrat CIO (vente en Europe des droits médias pour les Jeux Olympiques 2014 
et 2016) à hauteur de -22 M€. A cet élément non récurrent s’ajoute l’effet des belles 
performances sur les droits marketing des clubs allemands, atténué par l’impact 
défavorable de l’effet calendaire, chez World Sport Group, décrit plus haut (non-
occurrence des matches de qualification pour les Jeux Olympiques),  

Les autres activités dégagent un résultat opérationnel courant en perte de -33 M€, qui 
comprend une charge provisionnée à hauteur de 15 M€ au titre de la  prime exceptionnelle 
décidée par la Gérance à l’occasion de la cession des titres EADS. Cette prime sera versée à 
l’ensemble des collaborateurs du Groupe au cours du deuxième semestre 2013. Pour les 
salariés français, elle entre dans le champ d’application de la loi de juillet 2011 qui a institué 
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une prime de partage des profits au bénéfice des salariés d’un Groupe dans le cas d’une 
hausse des dividendes versés à ses actionnaires par l’entité contrôlant le Groupe. 
Le résultat des autres activités est par ailleurs impacté par des résultats déficitaires en 
provenance de Matra Manufacturing & Services et par les frais supportés en relation avec le 
dossier Canal+ France. 
Au 30 juin 2012, les autres activités présentaient un résultat opérationnel courant de -6 M€. 

 
Le résultat des sociétés mises en équivalence (avant pertes de valeur) s'établit à -2 M€ au  
30 juin 2013 contre +45 M€ à fin juin 2012, en raison de la cession de la participation dans 
EADS, qui contribuait pour +42 M€ au premier semestre 2012. La contribution des 
participations du pôle Media est en baisse de -5 M€ par rapport à fin juin 2012, en raison de la 
dégradation des résultats du groupe Marie Claire et de Gulli. 

Au 30 juin 2013, les éléments non récurrents/non opérationnels du résultat avant charges 
financières et impôts présentent un profit net de 1 489 M€ qui comprend, pour l’essentiel : 
 

• Des plus et moins-values de cession pour un montant net de frais de +1 810 M€, 
incluant la plus-value dégagée sur la cession de la participation détenue dans EADS 
pour un montant net de 1 823 M€. 

• Des pertes de valeur sur immobilisations incorporelles pour -249 M€, dont -209 M€ 
chez Lagardère Active, essentiellement relatifs à ses actifs de Presse magazine ; ces 
pertes de valeur sont le reflet de la révision à la baisse des cash flows futurs dégagés 
par ces activités, et du taux de croissance à l’infini ramené à 0% pour la Presse 
magazine, contre 1,5% à fin 2012. L’activité de distribution de presse en Suisse chez 
Lagardère Services, touchée de la même façon par la baisse devenue structurelle du 
marché de la diffusion de presse, a également fait l’objet d’une dépréciation, pour un 
montant de -30 M€. 

• Une perte de valeur de -35 M€ sur la participation détenue dans le groupe Marie Claire, 
comptabilisée sur la base d’une évaluation externe réalisée par un établissement 
financier et qui, tout comme l’activité des magazines de Lagardère Active, prend en 
compte la dégradation de l’environnement économique du marché de la presse. 

• Des charges de restructuration pour -14 M€, dont -8 M€ chez Lagardère Active liées à 
la poursuite des plans d'économies mis en œuvre, le solde étant réparti entre les trois 
autres branches. 

• L’amortissement des incorporels et frais liés aux acquisitions des sociétés intégrées 
pour -12 M€, dont -7 M€ chez Lagardère Services et -4 M€ chez Lagardère Unlimited. 

 
Au 30 juin 2012, les éléments non récurrents/ non opérationnels affichaient une perte nette de  
-39 M€ comprenant des pertes de valeur sur immobilisations corporelles et incorporelles pour  
-9 M€, notamment liées à la dépréciation chez Lagardère Active d’un immeuble en Italie, des 
amortissements d’actifs incorporels et frais liés aux acquisitions pour -16 M€ et des charges de 
restructuration à hauteur de -14 M€. 

En conséquence de ce qui précède, le résultat avant charges financières et impôts du Groupe 
s'établit au 30 juin 2013 à +1 592 M€, en amélioration de +1 480 M€ par rapport au 30 juin 
2012. 

Les charges financières nettes s’établissent à -55 M€ au 30 juin 2013, en augmentation de  
15 M€ par rapport au premier semestre 2012, la majeure partie de cette évolution s’expliquant 
par les frais liés à l’opération de rachat partiel de l’emprunt obligataire à échéance 2014.  
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Au 30 juin 2013, la charge d’impôt comptabilisée s’établit à 46 M€ et comprend notamment : 
- la contribution additionnelle de 3% instituée en France sur les dividendes versés, soit  

40 M€ ; 
- un profit de 31 M€ correspondant à une reprise d’impôt différé passif associée à la 

dépréciation des titres de publication de la Presse Magazine. 
 
La part des profits attribuable aux intérêts minoritaires s’établit à 8 M€ au 30 juin 2013, contre  
12 M€ à fin juin 2012. 
 

1.3.2 Tableau de financement 
 
 

 Financement 
 

 30.06.13 30.06.12 31.12.12 

Marge brute d’autofinancement 
 

178                           237 552 

Variation du besoin en fonds de roulement 
 

(91)                           (191) (21) 

Flux générés par l’activité 
 

87                             46 531 

Intérêts payés, encaissés et impôts payés (*) 
 

(98)                             (44) (140) 

Flux opérationnels 
 

(11)                               2 391 

Investissements 
 

(210)                         (210) (648) 

– incorporels et corporels 

 

(163)                          (103) (264) 

– financiers 

 

(47)                         (107) (384) 

Cessions d’actifs 
 

2 382                             20 85 

– incorporels et corporels 

 

1                              4 20 

– financiers 

 

2 381                             16 65 

(Augmentation) diminution des placements financiers 
 

14                             10 28 

Flux nets d’investissements 
 

2 186                         (180) (535) 

Somme des flux opérationnels et d’investissements 

 

2 175                       (178) (144) 

Flux de financement 

 

(2 237)                         43 162 

Autres flux 

 
(8)                           7 (13) 

Variation de trésorerie 

 
(70)                   (128) 5 

(*) : dont au 30 juin 2013, 40 M€ de taxe sur dividendes versés. 
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1.3.2.1 Flux opérationnels et d'investissements  

Au 30 juin 2013, la marge brute d’autofinancement ressort à +178 M€, contre +237 M€ au  
30 juin 2012. Cette évolution reflète l’impact de la baisse des dotations aux amortissements et 
des provisions (pour mémoire, une dotation pour risque sur le contrat CIO avait été passée 
dans les comptes de juin 2012 à hauteur de -22 M€), ainsi que la baisse des dividendes reçus 
des sociétés mises en équivalence (notamment EADS, dont les dividendes s’élevaient à 28 M€ 
en 2012). 
 
La variation du besoin en fonds de roulement, traditionnellement négative à fin juin, s'améliore 
très sensiblement sur le premier semestre 2013, s'établissant à -91 M€ à comparer à -191 M€ 
sur le premier semestre 2012. Cette progression est imputable à la nette amélioration de la 
variation de Lagardère Unlimited, grâce à des encaissements sur le contrat CIO chez Sportfive 
International, et à une évolution favorable chez Lagardère Publishing sous l’effet d’une 
diminution du poste avances auteurs aux Etats-Unis ; ces impacts sont néanmoins partiellement 
contrebalancés par une dégradation de la variation du besoin en fonds de roulement de 
Lagardère Active, dont l’activité de production audiovisuelle a connu un début d’année 2013 
particulièrement riche en livraisons, comptabilisées à date dans les créances clients. 

Les intérêts payés (nets des intérêts encaissés) s'établissent à -28 M€, contre -12 M€ au 30 juin 
2012. Ils intègrent cette année les frais liés à l’opération de rachat partiel de l'obligation venant 
à échéance en octobre 2014. Les impôts payés représentent -70 M€ (dont -40 M€ de 
contribution additionnelle sur les dividendes versés), contre -32 M€ à fin juin 2012. 

En conséquence de ce qui précède, les flux opérationnels s'élèvent à -11 M€ au 30 juin 2013 
contre +2 M€ au 30 juin 2012. 

Les investissements corporels et incorporels ressortent à 163 M€ au 30 juin 2013, en hausse de 
60 M€ par rapport au 30 juin 2012, et concernent principalement sur les deux périodes, tant en 
valeurs absolues qu’en variations, Lagardère Services (aménagements de points de vente 
consécutifs au développement du Travel retail) et Lagardère Unlimited (acquisition de droits 
sportifs). 
Les investissements financiers s'élèvent à 47 M€, notamment représentés par diverses 
acquisitions de taille modeste chez Lagardère Publishing (Galore Park, activité d’éducation au 
Royaume-Uni) et Lagardère Services (sociétés de distribution en Hongrie), ainsi que chez 
Lagardère Unlimited par le versement de dépôts de garantie relatifs au contrat AFC (World 
Sport Group). 
Les cessions d'actifs corporels et incorporels représentent 1 M€ au 30 juin 2013. 
Les cessions d'actifs financiers s'élèvent à 2 381 M€ et se rapportent essentiellement aux 
cessions de la participation détenue dans EADS, pour un montant net de frais de 2 272 M€, et 
de la participation de 25% dans le groupe Amaury pour 91 M€. 

Au total, la somme des flux opérationnels et d'investissements représente un encaissement net 
de 2 175 M€ contre un décaissement net de 178 M€ au 30 juin 2012, variation principalement 
imputable à la trésorerie dégagée au cours de ce premier semestre par les cessions EADS et 
Amaury, citées plus haut. 
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1.3.2.2 Flux de financement 

 
Au 30 juin 2013, les flux de financement représentent un décaissement total de 2 237 M€ se 
décomposant comme suit : 

- des dividendes versés de 1 332 M€ dont 1 318 M€ par Lagardère SCA. Ce montant 
inclut un dividende exceptionnel de 1 151 M€ qui fait suite à la cession de la 
participation détenue dans EADS et qui constitue un acompte à valoir sur le 
dividende qui sera soumis à l’approbation de l’Assemblée Générale des 
actionnaires qui statuera en 2014 sur les comptes de l’exercice 2013 ; 

- des remboursements d’emprunts pour un montant net de 904 M€ comprenant, pour 
l’essentiel, un rachat partiel de l’emprunt obligataire à échéance 2014 à hauteur de 
218 M€, le remboursement total du Crédit Syndiqué 2011 pour 666 M€ et une 
baisse de l’en-cours de titrisation de 19 M€ chez Lagardère Active ; 

- des achats de titres d’autocontrôle pour 1 M€. 
 
 
 

1.3.2.3 Endettement financier net  

 

L’endettement financier net se calcule comme suit : 

 
30.06.2013 

 
31.12.2012 

 

Placements financiers et trésorerie 
 

627 703 

Dettes financières non courantes 
 

(1 282) (2 165) 

Dettes financières courantes 
 

(245) (238) 

Trésorerie (endettement) financier net 
 

(900) (1 700) 

 

Les variations des premiers semestres 2013 et 2012 s’analysent comme suit : 
 

 
2013 

 
2012 

 

Endettement net au 1er janvier  
 

(1 700)                  (1 269) 

Somme des flux opérationnels et d’investissements 
 

2 175                      (178) 

Acquisitions d'intérêts minoritaires 
 

-                         (56) 

Dividendes 
 

(1 332)                       (190) 

Diminution des placements financiers 
 

(14)                         (10) 

Incidence des effets de change, périmètre et divers 
 

(29)                         (26) 

Endettement net au 30 juin 

 

(900)                  (1 729) 
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1.4 INFORMATIONS SUR LES PARTIES LIEES 
 

Voir note n° 21 de l’annexe aux comptes consolidés.  
 
 
1.5 EVENEMENTS POSTERIEURS A LA CLÔTURE 
 

Néant 
 
1.6 ACTUALISATION DE LA GUIDANCE 2013 
 
Les bonnes performances chez Lagardère Publishing et Lagardère Active (Production 
audiovisuelle) ne sont pas à extrapoler sur l’ensemble de l’année. Au second semestre, 
Lagardère Publishing est confronté à un effet de comparaison plus difficile (bon niveau d’activité 
au 2d semestre 2012) notamment du fait du repli attendu dans l’Éducation. 
 
Néanmoins, les résultats du 1er semestre ainsi que les perspectives pour le 2d semestre 
permettent de maintenir l’objectif de Résop Média pour l’année 2013 tel que communiqué en 
mars dernier. 
Ainsi, en 2013, le Résop Média devrait connaître un e croissance comprise entre 0 % et  
5 % par rapport à 2012, à change constant.  
Cet objectif repose notamment sur une hypothèse de baisse des recettes publicitaires de l’ordre 
de 7 % chez Lagardère Active. 
 

 
 

*   * 

* 

 
 


























































